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Bien cher Monsieur le Curé,

Vous devez être surpris de notre silence; 
des occupations nombreuses ne m’ont pas permis de vous 
écrire plus tôt; et même les pièces que vous savez 
n’ont pu être adressées par nous au T.R. Père Provin-
cial avec notre rapport que 7 ou 8 jours après notre 
retour. Aussi bien le T.R.P. Minjard est d’avis que 
l’on &• ne se hâte point; il nous a écrit dans ce sens 
et il a paru surpris que vous ayez déjà annoncé publi-
quement la chose du haut de la chaire; j’avoue que je 
l’ai été moi-même. Il n’est pas dans nos usages d’agir 
en nous cachant, voilà pourquoi nous avons fait ouver-
tement toutes nos démarches, mais de là à publier la 
chose en chaire il y a loin, et nous n’y pensions pas.

Que résultera-t-il de tout cela? Je l’ignore 
encore. Je désire et j’espère que ce sera ce que nous 
voulions, mais je n’ai encore aucune donnée positive. 
Le Très-Révérend Père Provincial n’a rien répondu si-
non ce que je vous ai dit. H attend sans doute de pou-
voir venir sur les lieux

P Vous pouvez compter sur 12 messes que nous 
dirons à votre décharge, pro defuncta; la plupart sont 
déjà dites.

Je renomm à vos prières l’oeuvre dont je 
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vous ai dit quelques mots; je crois de plus en plus, 
que Dieu la veut et qu'elle se fera, et peut être se- 
rat-ce aux Riceys, mais gardez le silence sur cette 
affaire, jusqu’à nouvel avis.

Le R.P. Revillé vous envoie un affectueux 
bonjour; il est extrêmement occupé ainsi que moi.

A Dieu, mon bien cher Monsieur le Curé, quoi 
qu’il arrive, je ne regretterai jamais mon voyage aux 
Riceys, puisqu’il m’aura procuré le bonheur de votre 
connaissance

Votre tout dévoué en N.S.

fr. M Tean Jos Lataste 
des ff Prêch

Mes respects à M. Ray et tous vos confrères.

Si des Dominicaines cloitrées s’établissaient 
chez M. de Mauvise, serait-il facile a- pour elles et 
les autres personnes de leur maison d'avoir la S J® Lies-
se à- le dimanche et quelquefois sur la semaine ou 
leur faudrait-il se fournir d’un aumônier. C'est un 
simple renseignement en cas, mais il n’y a encore, 
bien entendu, aucun projet sérieux.


